
LE SACRÉ-CoeUR DE JÉSUS ET LE ROSAIRE

r 1 EV, (lui est la pretoiinfinie, lat pureté, la sa ii..J1~I teté' même, labeut toujours ancienne et toui-~ joursnouvelle, a1 comufluniqué aux êtr-es cés
sa 1('rie prendre de ce qu'il est en lui-mêmei,,[~J qulquestraits de plus en plus accenitués dle

divins aIttribu)ts. Nous, à qui il a été- donnéý detý
pouvir cntemleret admirer, dans lescr-, ..

rus, -es r-eflets des per-fections de leur Auteur,nousremaquon u lles deux genres de beauté : lauzitéý
du gaciex, l bea t, sublime. La beauté du gracieuix,c'es.t la lumlière, ce sont les fleurs et tout cet enebede

choses qu il armet et r"avissent notre esprit ;la beauté' (lusublm , 'et Ile vatste oaeu sont, les montagnes gÎgaiitte8
qscetI immenIvIsitèé des ciu.Mais le gracieux iî'et nlle

part ausa adiral que dans le ceur hîumainî, le ceuri dlel'enant lecoer ds iegslecoeuri de l'anîi dév\oué. 1,1poésie la plus douce, lat plus suave, est celle du ceuri. 1l)
même on SoueiîtcompIarél les abîmes et îe sbiedluénavic Ilus abîlimes e't le sublieu dtu coeur. Quel et iplus 1 odah, l'Caîou notre ceur-1 On n1 le peut dunol.nrl -sulimei sMns nommer101 le ceur (le l'hîommîe, le VI vilrdus mI mèreps, Ile.ou e ans

(1 )un -i leIluanIt Ile courd peme honmme, 1)IEV aviiitun imdle il earditnidéel il pensait, au Coeuir de ,'bri't, elu le mot deTrulinCfr.!scujtdutrhm
fat ra. Ah il est b)ien dtoux dserplrtille IEU ý.jcrat nor cl ur' a pris -modIrgèle sur le Coeur de sou )nVils ,Ails i , p'u alvo ir1 I >le ésum dies meriveil le S de notr iundý)j(j

lil u t uailt Il- ou humain, et pourII nvoir l'idétlal dl;emeur11 Imuia Ili. il faut entrer dans sprofon0delus du saer4...
(miîr d JjIs'S. siîos oln admiiir'er le grieux ave
etusse Slmaîmes il nous faut donc1 l contempler le divin Cý,tkUr

de( tfeger c'esýt due-lui qu'il est écr-it.
f~e',a ~/~'~'fuis wmiiunIijfftwt eeîf grutoia ;in L istj


